
 « HOSPITALIERS DE SAINT JEAN DE JERUSALEM »
« LE GRAND PRIEURE DE SAINT GILLES »

ETUDE SUR UNE FAMILLE
AU SEIN DE L’ORDRE DE MALTE

EN PROVENCE

LES « VARADIER »

1. ORIGINE : 
Cette maison est originaire du royaume de Naples et s’établit en Provence sous les 
princes  de  la  maison  d’Anjou.  Elle  comptait  parmi  les  plus  anciennes  et  les  plus 
qualifiées.  Le  premier  membre  de  cette  famille  que  nous  trouvions  dans  la  ville 
d’Arles est Taxil de Varadier qui vivait au commencement du XVème siècle et fut 
plusieurs fois consul. (Chailan, pages 277 à 281)
Les  Procès-verbaux  des  preuves  de  noblesse  des  chevaliers  de  cette  famille  sont 
répertoriés aux Archives Départementales des Bouches-du-Rhône, à Marseille, sous la 
référence : 56 H 575. Le dossier Varadier porte le n°475.
Comme toutes les grandes familles attachées à la noblesse et à la tradition, les « de 
Varadier de Saint-Andiol » ont donné, depuis le XVIème siècle un bon nombre de 
membres à l’Ordre de Malte.

2. ORDRE DE MALTE : 
• Bertrand : 

Présenté ou reçu chevalier en 1548 :
(Inventaire Sommaire des Archives Départementales des Bouches du Rhône par Mr  
Blancard et Mr De Grasset – 1869 – page 113).
Bertrand était fils de Jérome, seigneur de Saint-Andiol, consul d’Arles en 1534, et 
de  Catherine  de  la  Tour,  mariés  par  contrat  du  12  mai  1516 (Notaire  Jean de 
Camaret). Il fut reçu chevalier le 30 août 1548. A la nomination de Louis du Pont,  
comme Grand Prieur, en 1562, il devint son procureur général. Cette même année, il 
sauva d’une perte certaine les vases sacrés des églises de Saint-Gilles et du Petit-
Saint-Jean de Montpellier, et les archives de ces deux dépendances de l’Ordre en les 
faisant porter dans la maison d’Arles. La précaution ne fut pas inutile.  Quelques 
jours plus tard, en septembre, après la bataille de Saint-Gilles, l’église des chevaliers 
fut  pillée,  saccagée  et  incendiée.  L’année  suivante  il  fut  nommé  Lieutenant  du 
Grand Prieur, Louis du Pont. Le 14 décembre 1565 il se trouvait à Saint-Gilles pour 
recevoir Henri de Montmorency,  gouverneur du Languedoc, logé dans la maison 
prieurale. Il assista impuissant à l’incendie qui se déclara la nuit de ce même jour 
par l’imprudence d’un palefrenier qui tenant à la main une chandelle allumée, mit le 
feu à l’écurie. Les chevaux du gouverneur furent brulés, à l’exception de deux. Il 
parvint cependant, grâce à sa présence d’esprit, à faire la part du feu en coupant une 
grange à proximité des dépendances de la maison prieurale. Tous les greniers et une 
partie des bâtiments habités furent la proie des flammes. Au chapitre du 7 mai 1567, 
tenu en Arles par Antoine du Pont, neveu du Grand Prieur, il perdit sa charge de 
Lieutenant pour n’avoir pas voulu répondre du temporel ; ce fut ce dernier qui le 
remplaça. Dans ce même temps, le sultan Selim, successeur de Soliman, son père, 
ayant  menacé s’assiéger Malte, Bertrand de Varadier fut appelé au couvent pour 
combattre les musulmans. 
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Claude de Glandevès,  Grand Prieur,  l’investit  le  10 mai  1572 (Notaire Jean de  
Loys) des membres de Port-Arnaud et de la Couberteyrade (Couvertoirade). A cette 
époque, il était commandeur de Gap-Francès et de Campublic. Dans une assemblée 
tenue à Arles il fut délégué le 15 octobre 1582 pour représenter ses confrères au 
chapitre  général  qui  devait  se  tenir  à  Malte  le  premier  dimanche  de  janvier  de 
l’année suivante et  qui  ne se  réunit  qu’au mois  de juillet.  A l’assemblée  du 28  
novembre 1583, réunie dans la ville d’Arles, il donna connaissance d’une lettre du 
Grand-Maître, relative à la perte de deux galères de l’Ordre, par la trahison (Voir  
Chailan,  page 19).  A celle  de 1587,  il  reçut  de nouveau commission  pour  aller 
assister au chapitre général du mois de novembre de cette année, au défaut de Jean 
de  Soubiran-Arifat,  commandeur  de  la  Tronquière,  et  de  Jean  de  Vintimille, 
commandeur de Valence, et qui ne fut tenu que le 20 mars 1588. Bertrand jouissait 
donc de la confiance de ses confrères, comme ces délégations semblent le prouver ; 
il eut d’Angéline Turpatola deux enfants naturels, Antoine et Catherine, qui furent 
légitimés par le pape en 1573 et par les rois Charles IX en 1571 et Henri III en 1586. 
Bertrand  mourut  à  Malte  en  1592.  Sa  mère  était  décédée  le  24  février  1574 
(Chailan, pages 277 à 279).

• Bertrand II :
Présenté ou reçu chevalier en 1582 :
(Inventaire Sommaire des Archives Départementales des Bouches du Rhône par Mr  
Blancard et Mr De Grasset – 1869 – page 113).
Bertrand II était fils de Gaspard, seigneur de Saint-Andiol et d’Anne ou Jeanne de 
Renaud,  mariés  par  contrat  du  27  janvier  1557 (Notaire  Jean de  Rodes).  Il  fut 
baptisé à Saint-Julien le 20 août 1570 et fut reçu chevalier de Malte le 15 décembre 
1582. Mais il quitta l’Ordre et épousa par contrat du 26 décembre 1598 (Notaire  
Blanc) Madeleine de Chiavari.

• Robert (De Varadier-Goubert) : 
Sans lien de parenté prouvé avec les Varadier de Saint-Andiol, au moment de 
nos  recherches.  Il  est  présenté  ou  reçu  chevalier  en  1582 : (Inventaire  
Sommaire des Archives Départementales des Bouches du Rhône par Mr Blancard  
et Mr De Grasset – 1869 – page 113)

• Honoré : 
Présenté ou reçu chevalier en 1621. 
(Inventaire Sommaire des Archives Départementales des Bouches du Rhône par Mr  
Blancard et Mr De Grasset – 1869 – page 113)

• Nicolas: 
Présenté ou reçu chevalier en 1646.
(Inventaire Sommaire des Archives Départementales des Bouches du Rhône par Mr  
Blancard et Mr De Grasset – 1869 – page 113). 
Il était fils d’autre Nicolas, seigneur de Saint-Andiol, consul d’Arles, et de 
Louise de Grille, mariés par contrat du 20 mai 1620 (Notaire Véran). Il fut 
reçu chevalier le 9 juin 1646. Son père mourut à Arles le 29 juillet 1642 et 
fut  enterré  le  lendemain  dans  l’église  des  Cordeliers,  au  tombeau  de  ses 
ancêtres (Baron du Roure, pages 894 à 896) et (Chailan, page 280).
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• François-Louis : 
Présenté ou reçu chevalier en 1674. (Dossier 475)  (Inventaire Sommaire des  
Archives  Départementales  des  Bouches  du  Rhône  par  Mr  Blancard  et  Mr  De  
Grasset – 1869 – page 113).
Neveu  du  précédent,  il  était  fils  de  Laurent,  marquis  de  Saint-Andiol  et  de 
Marguerite  de  Castellane-Adhémar,  mariés  par  contrat  du  6  juin  1661 (Notaire 
Denans à Grignan). Il naquit le 19 octobre 1668, fut baptisé à N.D. La Principale le 
lendemain  et reçu chevalier  le 6 novembre 1674.  Il  se mit  au service du roi  de  
France et fut capitaine dans le régiment de Grignan-Cavalerie. Il se retira dans Arles 
en 1704. Il fit profession dans la chapelle du Grand-Prieuré le 25 septembre 1724. Il 
ne tarda pas à devenir commandeur de Millau. Il assistait assiduement aux réunions 
des chevaliers. Il fut chargé de concert avec Jacques de Villages la Chassagne du 
soin de vérifier  les  titres des vielles archives du Grand-Prieuré  et  il  déposa son 
rapport  à  l’assemblée  d’automne  1730.  A  la  mort  d’Antoine  de  Bausset,  il  fut 
nommé bailli de Manosque le 8 juillet 1737, mais le chevalier Raymond-Modène 
prétendit que Varadier était incapax parce qu’il n’avait pas fait borner les terres de 
sa commanderie ;  en réalité  il  voulait  le  supplanter,  et,  dans ce dessein,  il  avait  
gagné plusieurs chevaliers à sa cause. Le litige fut soumis au conseil de l’Ordre et  
Modène  perdit  son  procès.  Le  bailliage  fut  donc  conféré  à  François-Louis  de 
Varadier, le 14 août. Modène ne se consola pas de cet échec et en appela au pape, 
mais  ce fut  en vain. Notre bailli  mourut  le 29 avril  1741, dans la ville d’Arles,  
paroisse Sainte-Anne et fut enterré le lendemain dans la chapelle du Grand-Prieuré 
(Raybaud, Tome II, page258), (Baron du Roure, page 896), et (Chailan, page281).

• Claude : 
Présenté  ou  reçu  chevalier  en  1652.  (Inventaire  Sommaire  des  Archives  
Départementales des Bouches du Rhône par Mr Blancard et Mr De Grasset – 1869  
– page 113).
Claude était  fils de Louis et de Marguerite de Seytres, mariés par contrat du 10  
janvier 1631 (Notaire Esprit Baignol, à Caumont). Il fut reçu chevalier le 20 février 
1653. Son père mourut à Arles le 3 avril 1683 (Saint-Laurent), âgé de 80 ans. Lui-
même périt  de maladie au siège de Napoli,  de Roumanie, qui fut enlevé par les 
chevaliers mais qui leur couta la perte de 3000 hommes. C’était en 1686 (Raybaud,  
Tome II, page 237), (Baron du Roure, page 900) et (Chailan, page 281). 
Par disposition testamentaire du 3 avril de cette année (Notaire Derbesy, à Malte), il 
laissa à son frère Melchior, la moitié de ses biens patrimoniaux (Chailan, Additions,  
pages VIII et IX).

• Melchior : 
Présenté  ou  reçu  chevalier  en  1659.  (Inventaire  Sommaire  des  Archives  
Départementales des Bouches du Rhône par Mr Blancard et Mr De Grasset – 1869  
– page 113). 
Il était frère du précédent. Il fut chevalier en 1659. A partir de 1692 on le trouve 
souvent présent aux réunions des chevaliers de Malte dans la ville d’Arles (Chailan,  
page  281).  Il  ne  jouissait  pas  d’une  bonne  santé.  Malade,  il  fit  son 
« dépropriement » le 22 février 1701, dans lequel il déclare qu’il possède une croix 
d’or à 8 pointes, une épée et quelques vêtements et du linge à son usage, mais que le  
tout  ne  pourra  suffire  au  payement  des  frais  de  sa  dernière  maladie  et  de  ses 
funérailles dont il laisse le soin à ses supérieurs, « n’ayant peu faire des espargnes 
pour n’avoir aucun bien de la religion et n’avoir qu’une pension modique de sa 
maison ». Il laissa néanmoins les biens qui lui revenaient de sa mère à un des fils de 
son  frère  Gaspard,  à  condition  que  ce  neveu  payerait  une  pension  annuelle  et 
viagère de 1000 livres, à Marguerite de Varadier, sa filleule, fille du même Gaspard. 
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Ce fut  un  autre  Gaspard,  officier  dans  le  régiment  de  Saint-Chaumont,  qui  fut 
désigné  par  son  père,  le  21  janvier  1709,  pour  posséder  cet  héritage  (Notaire 
Raybaud, 1710, 1709). (Chailan, Additions,  page IX). Il mourut le 28 octobre 1708, 
et fut enseveli le lendemain dans la chapelle du Grand Prieuré. Il était âgé de 61 ans  
(Archives  des  BDR  –  Ordre  de  Malte :  Chapitres  et  Assemblées,  1687-1700,  
Volume XVI).

3. HERALDIQUE 
VARADIER porte : D’or à trois annelets d’azur, 2 et 1.

Essai  de  reconstitution  du  blason de  François-Louis  de  VARADIER (1668-1741), 
Marquis de SAINT-ANDIOL, Commandeur de MILLAU et Bailli de MANOSQUE.
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